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Cette relation entende prendre en considération la politique méditerranéenne du 

Royaume de Naples, et surtout les relations avec la Russie. L’adhésion au Blocus 

Continentale, avec la exclusion des marchandises anglaises, la dépendance à l’économie 

française, empêchaient le commerce étranger pendant la période 1808-1815 et, de 

conséquence, le commerce avec la Russie. Napoléon, en effet, était hostile au 

développement d’une industrie nationale dans le Royaume, serré entre la France et la 

Sicile, où il avaient fui les Bourbons soutenus par les Britanniques, et rendait difficiles les 

tentatives d’encourager les manufactures. Dans la Sicile les échanges reprenaient après 

l’année 1812 par le rapprochement entre celle monarchie et la Cour russe; à Naples, 

seulement la reconquête bourbonienne, à la fin de l’aventure napoléonienne (1815), 

déterminait la reprise des échanges avec la Russie, intensifié par la grave disette qui 

favorisait le commerce grenier dans la première moitié du XIX.  
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